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« Ah ! que l’hiver tarde à passer - Quand on le passe à la fenêtre….. » G.V.
Par Roger Martin

Un dernier « Regards »…
Je n’étais pas peu fier du dernier Rivière Web avec en couver-

ture, le fleuve emmitouflé dans les glaces, la mythique « cabane 
de pêche »  des Hudon tout au bout de la Pointe-aux-Orignaux 
et en fond de scène,  le village de Saint-Irénée agrippé aux Lau-
rentides. Je n’ai pas voulu gâcher le plaisir en ce début d’année 
mais je dois avouer que l’intervalle m’aura permis de mon côté 
de faire mon deuil. Les plus fins observateurs l’auront peut-être 
remarqué : la chronique Regards n’était pas au rendez-vous dans 
notre dernier numéro et il ne s’agissait pas d’un oubli.

 Regards  faisait partie de la famille du Rivière Web depuis deux 
ans mois après mois; c’était un clin d’œil aux gens de Rivière-
Ouelle qui contribuent à la vitalité du village par leurs actions, par 
leur ténacité ou par leur originalité. Regards, c’était notre paysage 
quotidien aux multiples facettes. Voilà qu’après deux années de 
collaboration assidue, notre chroniqueuse Anne tire sa révérence. 
On peut comprendre sa décision  : cette chronique lui exigeait 
de la créativité, de la rigueur, de la discipline … et beaucoup de 
temps.  Sans compter qu’elle devait concilier cet engagement 
bénévole avec sa vie personnelle et professionnelle. Elle nous 
avait prévenus il y a quelque temps : la finale n’a pas créé d’émoi 
mais laisse un grand vide. Cette  contribution aura permis au jour-
nal de se diversifier, d’être un témoin encore plus fidèle de ce qui 
se passe sur notre terre d’accueil depuis 1672. Merci madame 
pour votre collaboration.

 À chaque mois, on avait la surprise de découvrir tantôt des 
personnes que l’on ne connaissait pas, tantôt des personnes que 
l’on connaissait mais présentées sous un jour méconnu.  Plu-
sieurs Rivelois y ont vécu  leur petit moment de gloire et ils nous 
ont fait partager leur passion, leurs expériences, leur manière 
d’être. Et même si  Anne a fait son tour de village, il reste des per-
sonnes aux secrets bien gardés qui gagneraient à être connues. 

Alors si quelqu’un veut bien prendre la relève, diverses options 
s’offrent  : ce peut être de reprendre le modèle développé, ou 
encore de l’adapter à votre personnalité, à vos goûts et intérêts 
quitte à espacer les échéances, ou enfin de vous laisser guider 
par votre créativité et votre inspiration. Plus nous réussirons à as-
socier des voix différentes au Rivière Web, plus notre journal sera 
représentatif de notre milieu.

La vie continue
Même sans Regards,  nous continuerons de jeter un regard 

sur la vie d’ici au cours de la prochaine année. L’optimisme est 
de rigueur. D’une part, nous recevons régulièrement  des petits 
messages d’encouragement ou de félicitations de la part de nos 
lecteurs, petites tapes dans le dos stimulantes… 

 Il y a aussi nos précieux commanditaires qui renouvellent leur 
encouragement à l’échéance, même que des nouveaux s’ajoutent 
signe sans doute de la notoriété de notre modeste journal. Enfin, 
le conseil municipal a accueilli favorablement notre demande de 
subvention et il nous a consenti lors de la séance du 3 février le 
budget nécessaire à la poursuite des activités du Rivière Web en 
2015, soit 2 169.52$. Cela s’est passé en douce vous l’imaginez 
bien puisqu’il n’y avait que cinq (5) citoyens à cette séance. 
Relâchement sans doute attribuable à la froidure persistante … le 
vortex polaire a le dos large. Le conseil municipal au grand com-
plet a vite eu raison de l’ordre du jour et de la période des ques-
tions puisque la séance fut levée sur le coup de 21h. Souhaitons 
que la fréquentation retrouve son rythme quand l’hiver relâchera 
son emprise.

 
Le Chœur en hiver

Petite confidence en ce matin du 16 février, Roger n’a pas tel-
lement le cœur à l’hiver : le vent du nord n’en finit plus de nous 
persécuter depuis une quinzaine d’heures. Sa colère m’a réveillé 
à de nombreuses reprises tout comme le va-et-vient des dénei-
geuses qui tentent de contenir les assauts répétés de la pou-
drerie. L’amoureux de l’hiver qui sommeille en moi, commence à 
manifester des signes d’impatience ….devant la cour pleine de 
neige. C’est à ce moment que j’ai appelé le Chœur en hiver à la 
rescousse.

Le Chœur en hiver, c’est Marc-André Caron, un éducateur bien 
connu  et directeur musical du groupe vocal Mouv’Anse de La 
Pocatière, qui accueille pour une deuxième année en collabora-
tion avec le Camp musical Saint-Alexandre des touristes euro-
péens désireux de vivre une expérience hivernale toute en chan-
sons; exotisme garanti cette année alors que des contingents de 
Québécois fuient vers des destinations ensoleillées. Je l’ai rejoint 
ce matin dans un bus alors qu’il allait reconduire une cinquan-
taine de touristes au terme de leur séjour; ils s’envoleront pour 
le retour en Europe en fin de journée. À compter du 20 février, 
un second groupe de stagiaires s’amèneront au Québec et sé-
journeront pendant huit jours au Kamouraska. Durant la semaine 
suivante, ce groupe va répéter avec  Mouv’Anse tout en partici-
pant à différentes activités dans la région. Les courses de chiens 
de traîneau n’étaient pas prévues mais l’activité a suscité un tel 
intérêt chez les participants que le Choeur en hiver fera un saut 
à Rivière-Ouelle avec Mouv’Anse : pas seulement pour saluer les 
chiens  mais pour présenter un mini-concert gratuit dans l’église 
de Rivière-Ouelle le 27 février à compter de 20 heures.  Une cen-
taine de choristes vont donc conjuguer leurs voix pour interpréter 
5 chansons de circonstance - sur le thème de l’hiver - et plusieurs 
chansons québécoises avec le secret espoir de réconcilier Roger 
Martin et les Rivelois qui en ont marre du « frette ».
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Le bonheur au bout des doigts.

Chronique du loisir intermunicipal

CET  HIVER,  VOYAGEZ  AVEC  TRANS-­‐APTE  !  

POUR  INFORMATION  ET  RÉSERVATION  :  

856-­‐5856  
                                             

Prenez  note  que  notre  site  internet  sera  en  fonc0on  à  par0r  du  1  janvier  2015  :          
www.transapte.com                      Visitez  aussi  notre  page  facebook

Texte et photo par Anne, Résidences Hélène-Lavoie
    
Absorbé par un projet collectif, on en oublie les soucis. En 

s’exprimant par le dessin, les résidents ont créé des liens qui reste-
ront dans leur mémoire. Les pièces ont été réalisées soit sous forme 
d’humour ou bien sous un aspect de la personnalité de l’aîné …. 
devenu artiste.

  Chacun a mis la main aux pinceaux, aux crayons ou bien au col-
lage des fournitures colorées. Signée par les artistes participants et 
assemblée à la machine à coudre, notre courtepointe est désormais 
affichée  pour le plaisir de tous. Mine de rien, les aînés réalisent leur 
perte d’autonomie ; ̈ Le bonheur au bout des doigts¨ les encourage à 
développer une attitude positive pour vivre leur quotidien avec plai-
sir, peu importe leur capacité physique!   

  

Roxanne Carbonneau, coordonnatrice en loisir intermunicipal

Un petit pas à la fois, j’apprends à connaître votre magnifique 
municipalité. Nancy, votre agente de développement, m’a fait visi-
ter votre grand territoire et c’est tout à fait magnifique. Mon premier 
mandat à Rivière-Ouelle est d’accompagner le comité organisateur 
du Club de course de chiens de Saint-Gabriel de Kamouraska inc. 
Nous avons eu deux belles rencontres et vous pourrez profiter de 
cette activité à la fin du mois de février. Je travaille également, en 
collaboration avec Nancy, sur le projet À pieds, à vélo, ville active. 
Nous sommes très bientôt rendus au dépôt du Plan de déplace-
ment, soyez à l’affût! Finalement, comme l’été arrive bientôt, je me 
penche déjà sur le camp de jour et sur le soccer récréatif. Un bel 
été nous attend! Nous sommes à la recherche d’entraîneurs pour le 
soccer récréatif. Contactez-moi si cela vous intéresse.

Je vais remettre la programmation de la semaine de relâche aux 
élèves de l’école primaire; elle est également disponible sur la 
page Facebook du Loisir intermunicipal. Cette programmation re-
groupe les activités qui seront offertes dans les trois municipalités 
du loisir intermunicipal. Ne vous gênez pas pour vous déplacer et 
pour assister à une activité offerte dans une municipalité voisine.  
Les activités publicisées et offertes dans le cadre du loisir intermu-
nicipal sont ouvertes à toute la population. 

Une dernière chose avant de vous laisser  : n’hésitez pas à 
m’appeler pour me suggérer une activité ou pour me poser une 
question même si je ne suis pas au bureau de Rivière-Ouelle. Il 
me fait toujours plaisir d’échanger avec vous. Au plaisir de vous 
rencontrer bientôt !

Horairetéléphonique
Lundi :418 498-2050*115
Mardi :418 852-2356*202
Mercredi :418 856-3829*207
Jeudi/vendredi : horaire variable
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PROVINCE  DE  QUÉBEC  
MUNICIPALITÉ  DE  RIVIÈRE-­‐OUELLE  
M.R.C.  DE  KAMOURASKA  

                                                                                                                                        AVIS  PUBLIC  
Est  donné  par  le  soussigné,  Adam  Ménard,  directeur  général  et  secrétaire-­‐trésorier;  

Que   conformément  à   l’ar;cle  1007  du  code  municipal,   le   rôle  général  de  percep;on  a  
été   déposé   au   bureau   municipal.   Il   peut   être   consulté   au   bureau   municipal   situé   au  
106,  rue  de  l’Église,  à  Rivière-­‐Ouelle,  aux  heures  d’ouverture.  
Et  qu’il  sera  procédé  à  l’envoi  des  comptes  de  taxes  pour  l’année  2015.  La  date  limite  du  
premier  versement  est  le  26  mars  2015.  

DONNÉ  À  RIVIÈRE-­‐OUELLE,  CE  10ième  JOUR  DU  MOIS  DE  FÉVRIER  2015.  

________________________________  
Adam  Ménard,  directeur  général  et  secrétaire-­‐trésorier

�   
106, rue de l'Église Rivière-Ouelle (Québec) G0L 2C0 CANADA • Tél.: 418 856-3829 • Téléc. : 418 856-1790 

www.riviereouelle.ca
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PROVINCE  DE  QUÉBEC  
MUNICIPALITÉ  DE  RIVIÈRE-­‐OUELLE  
M.R.C.  DE  KAMOURASKA  

AVIS  PUBLIC  
Séance  d’informa7on  publique  

AVIS  PUBLIC  est  donné  de  ce  qui  suit  :  

Le  conseil  municipal  et  la  direc<on  de  la  Caisse  Desjardins  de  l’Anse  de  La  Poca<ère  invitent            la  

popula<on   pour   une   séance   d’informa<on   publique   sur   le   projet   d’achat   du   bâ<ment   de   la  

Caisse  situé  au  133,  route  132  à  Rivière-­‐Ouelle.  

CeOe  séance  aura  lieu  le  jeudi  26  février  2015,  à  19  h  30,  à  la  salle  du  conseil  située  au  108,  rue  

de  l’Église,  Rivière-­‐Ouelle  (Québec)  G0L  2C0.  

Donné  à  Rivière-­‐Ouelle,  ce  6e  jour  du  mois  de  février  deux  mille  quinze.  

Adam  Ménard  
Directeur  général  et  secrétaire-­‐trésorier

�   
106, rue de l'Église Rivière-Ouelle (Québec) G0L 2C0 CANADA • Tél. : 418 856-3829 • Téléc. : 418 856-1790 

www.riviereouelle.ca

Message du maire
Par Louis-Georges Simard

Nous nous sommes rapidement remis au travail après la période 
des Fêtes. Il me fait plaisir de vous faire part de certains projets.

Éclairage au DEL
Nous avons demandé des soumissions pour remplacer nos 

lumières de rue au sodium par des lumières au DEL. Nous le faisons 
maintenant pour bénéficier du programme d’Hydro-Québec qui 
procure une aide financière de 60 $ pour chaque lumière remplacée. 
Ce programme expire à la fin de mars. Nous estimons que le coût 
du remplacement des lumières sera entièrement repayé dans 
environ 4 ans en prenant en considération la réduction de la facture 
d’électricité et de l’entretien des lumières. Les nouvelles lumières 
amélioreront également la qualité de l’éclairage et sont garanties 
pour 10 ans.

Acquisition du bâtiment de la Caisse populaire
Le projet d’acquisition du bâtiment de la Caisse populaire par la 

Municipalité pour en faire le bureau municipal avance. Tel que promis, 
nous ferons une rencontre de consultation avec les citoyens le 26 
février à 19h30 au bureau municipal. Nous vous ferons alors part 
des enjeux financiers, des rénovations anticipées et de notre vision 
quant au bâtiment municipal actuel. Les représentants de Desjardins 
seront également présents pour vous faire part des services qu’ils 
projettent de continuer à offrir dans le futur.

Consultation publique pour la désignation d’un paysage culturel
Nous projetons de faire une demande de désignation de paysage 

culturel pour les secteurs des pointes aux Iroquois et aux Orignaux. 
La désignation n’impliquera pas de nouvelles réglementations. Par 
contre, c’est une démarche qui doit être faite en collaboration avec 
les citoyens. Cette reconnaissance, toute nouvelle au Québec, 
apportera un label de qualité sur l’un des plus beaux paysages de 
notre municipalité.

Le territoire retenu pour la désignation d’un paysage culturel 
inclut non seulement l’aire patrimoniale de la Pointe-aux-Orignaux, 
mais tout le secteur longeant le fleuve s’étendant de l’extrémité du 
chemin de la Cinquième-Grève ouest (Pointe-aux-Iroquois) jusqu’à 
la zone humide légèrement au-delà de l’extrémité du chemin de la 
Cinquième-Grève est.

Nous vous invitons à une rencontre de consultation qui aura lieu 
le 6 mars à 19h30 au bureau municipal. Mme Dominique Lalande et 
Mme Catherine Plante se feront un plaisir de vous présenter cette 
démarche unique.

Projet patrimonial et culturel en collaboration avec la municipali-
té de Saint-Pacôme

Nous nous sommes associés avec la municipalité de Saint-Pacôme 
afin de réaliser un projet visant à documenter et à mettre en valeur 
nos patrimoines et paysages culturels propres et communs. Avec 
cette initiative, nous désirons promouvoir le patrimoine, l’identité, la 
qualité de vie et le tourisme culturel.

Le projet propose la création d’un dispositif repérable et d’un 
concept graphique reliant entre eux divers éléments historiques et 
culturels en les intégrant à un parcours pédestre balisé et documenté 
par des panneaux permanents présentant de courts textes et des 
photos enrichies d’applications numériques.

Nous avons déjà signé un protocole d’entente avec la municipalité 
de Saint-Pacôme qui permettra la création de comités qui verront 
au bon déroulement du projet ainsi que l’embauche d’une chargée 
de projet.

Les deux municipalités se sont engagées à contribuer à la hauteur 
de 15 000 $ chacune pour la première phase de ce projet.
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Les projets de développement de janvier à juillet 2015
Par Nancy Fortin, agente de développement

Le mois passé, je vous parlais de nos réalisations 2014; ce 
mois-ci, je vais vous parler de nos actions en cours et à venir 
pour environ les six prochains mois. 

La rénovation de la salle du Tricentenaire se réalisera au 
cours des prochains mois.  À la fin de mai, nous devrions avoir 
terminé les travaux intérieurs (ventilation, îlots suspendus pour 
une meilleure sonorisation, éclairage et  2 toilettes) ainsi que 
les travaux extérieurs (façade avant, changement des portes 
latérales ainsi que des fenêtres).  Le contrat devrait être donné à 
la séance du conseil du 3 mars. 

Notre plan de sécurité civile sera également mis en application 
le samedi 28 mars.  Toutes les personnes qui ont été désignées 
par le conseil municipal pour faire partie de l’Organisation 
municipale de sécurité civile se réuniront afin de participer à 
un exercice de table.  En fait, nous simulerons une situation qui 
demande l’intervention de ce comité.  Cette dernière est réalisée 
en collaboration avec notre conseillère en sécurité civile, madame 
Marie-Ève Dufour, du ministère de la Sécurité civile.  Donc, si 
vous voyez passer des camions de pompiers ou encore notre 
camion des travaux publics ce samedi matin, ne vous inquiétez 
pas  : votre équipe municipale sera en pleine simulation.  Cet 
exercice permettra à l’équipe de se familiariser avec le rôle de 
chacun ainsi que de détecter les points à améliorer dans notre 
plan de sécurité civile.

Notre député, monsieur Norbert Morin, nous a informés de la 
grande possibilité qu’une subvention pour les infrastructures 
sportives soit disponible sous peu.  Nous travaillons donc à la 
préparation de cette demande.  Le projet consisterait à réaliser une 
nouvelle patinoire de 80 par 175 pieds avec de nouvelles bandes 
en bois.  Le fond de la patinoire sera en asphalte permettant ainsi 
l’utilisation quatre saisons avec un ajout de paniers de basketball 
et d’un filet de tennis.  Ce projet est conditionnel à l’obtention de 
la subvention.

Les autres projets en cours sont  : l’achat du bâtiment de la 
Caisse populaire, la réutilisation du bureau municipal actuel, la 
désignation de paysage culturel, l’aménagement de la Pointe-
aux-Orignaux ainsi que le projet culturel et patrimonial avec la 
municipalité de Saint-Pacôme.

Comme vous pouvez le constater, les prochains mois seront 
très occupés!
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INVITATION  

CONSULTATION  PUBLIQUE  

6  MARS  2015  19h30  

Salle  du  conseil  municipal  

PROJET   DE   DÉSIGNATION   DE   PAYSAGE   CULTUREL  
PATRIMONIAL   DU   SECTEUR   DES   POINTES   AUX  
IROQUOIS  ET  AUX  ORIGNAUX,  RIVIÈRE-­‐OUELLE  

La  municipalité   de   Rivière-­‐Ouelle,   en   collabora8on   avec   Ruralys,  
vous  invite  à  une  consulta8on  publique  qui  aura  lieu  le  vendredi  6  
mars  2015  à  19.30h  à  la  salle  du  conseil  municipal.  Lors  de  ceFe  
soirée   où   vous   sera   présentée   la   démarche   de   la   municipalité  
ainsi  que  le  diagnos8c  paysager  du  territoire,  vous  serez  invités  à  
échanger   avec   nous   sur   le   projet   de   désigna8on   de   paysage  
culturel   du   secteur   des   pointes   aux   Iroquois   et   aux   Orignaux.  
CeFe   nouvelle   désigna8on   a   été   créée   par   le   ministère   de   la  
Culture  et  des  Communica8ons  du  Québec  dans  le  but  d’apposer  
des  sceaux  de  qualité  à  des  por8ons  de  territoire  où  les  paysages  
ont  des  caractéris8ques  remarquables.  

Pour   plus   d’informa8on   sur   la   désigna8on   de   paysage   culturel,  
vous  êtes   invités   à   consulter   le  Rivière-­‐Web  de   février   à   la  page  
15   :   hFp://riviereouelle.ca/media/documents/riviere_web/
rweb_fev_15.pdf    

Un  document  résumé  du  diagnos8c  paysager  sera  disponible  le  23  
février  sur  le  site  internet  de  la  municipalité  de  Rivière-­‐Ouelle  au  
hFp://riviereouelle.ca/  

Nous   vous   aFendons  en  grand  nombre   le   6  mars  prochain  pour  
échanger  avec  vous.  Votre  opinion  est  importante!
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Bibliothèque municipale de  
Rivière-Ouelle

Par François Chalifour

Livres numériques : on augmente l’offre
Le réseau Biblio du Bas-Saint-Laurent annonçait en décembre 

dernier qu’il allait augmenter progressivement son offre de prêt 
de livres numériques de plus de 5000 titres d’ici mars 2016. Déjà 
plus de 100 titres sont disponibles et vous pouvez y avoir accès 
par le biais de la bibliothèque municipale. Vous pouvez y avoir 
accès si vous possédez une liseuse compatible (Androïd, IPad, 
KOBO, READER, Kindle Fire) ou avec votre ordinateur personnel. 
Vous devez aussi être abonné à la bibliothèque car vous aurez 
besoin des 4 derniers chiffres de votre carte d’abonné, qui con-
stitueront votre NIP, vous  permettant d’accéder au service. Si 
vous avez déjà cette carte vous pouvez avoir accès au service 
de la manière suivante : 

1- Allez à  ibistro-bsl.reseaubiblio.ca   2- Cliquez sur  pret-
numérique.ca    3- Inscrivez votre numéro d’usager (14 chiffres 
de votre carte d’abonné) et votre NIP (4 derniers chiffres de votre 
carte d’abonné) et cliquez sur Connexion   4- Cliquez sur Aide  
et vous atteignez le Guide de démarrage où vous devez préci-
ser le type de liseuse utilisée (applications à télécharger)   5- Vous 
êtes prêt à faire l’emprunt, la procédure et les conditions de prêt 
y sont bien expliquées.

Suggestions de lectures
Tous les volumes suggérés aujourd’hui sont  soit sur les rayons, 

soit affichés au tableau des réservations. Si vous voulez réserver 
à partir de ce tableau, rien de plus simple : inscrivez votre nom 
et votre numéro  de téléphone sur la carte qui correspond au 
volume désiré et dès que le volume revient en bibliothèque, nous 
vous appellerons.

La Faute de Paula Daly, Le Destin de Maggie de Daniel Les-
sard, La Faiseuse d’anges de Camilla Lackberg, Le Liseur du 
6h27 de Jean-Paul Didierlaurent, Philippe Couillard; la Naissance 
d’un Chef d’Alec Castonguay, Le Chat et Moi de Nils Udderberg, 
Maudits de Joyce Carol Oates, Les Luminaires d’Éleanor Catton. 
Bonne lecture

Un peu de bénévolat à la bibliothèque … ça vous tente?
Dans un comité comme le nôtre, les bénévoles jouent un rôle 

essentiel en donnant un service direct à la population. Si vous 
avez un peu de temps libre, vous pourriez venir en donner  à la 
bibliothèque et y passer un agréable moment. En fait, la majorité 
de nos bénévoles  donne environ  une heure de disponibilité par 
mois à la bibliothèque pour y faire le prêt de volumes auprès 
de nos abonnés. Évidemment, nous vous montrerons comment 
exécuter les différentes tâches du service… ça vous tente? 
Vous n’avez qu’à me rejoindre, François Chalifour, 418 856 5493   
Merci!Merci!

OUVERTURE DE LA BIBLIOTHÈQUE
LUNDI, MERCREDI ET VENDREDI DE 19h00 À 20h00 (SAUF 

LES JOURS FÉRIÉS )
INFO : François Chalifour 418 856-5493

Chronique de sécurité civile
Par Pascale Pelletier

Circuler sur des routes glacées ou enneigées, 
c’est la dure réalité  avec laquelle nous devons 
composer. Toutefois, en suivant ces conseils, il 
est possible de rouler en toute sécurité durant 
l’hiver. 

Voici onze consignes pour prévenir les problèmes :
1.	 À l’automne, pensez à préparer votre véhicule pour l’hiver ;
2.	 Installez quatre pneus d’hiver identiques et de même usu-

re ;
3.	 Initiez-vous aux techniques de conduite hivernale à 

l’avance ;
4.	 Planifiez vos déplacements et vérifiez les conditions 

routières et météorologiques avant de partir ;
5.	 Déneigez bien votre véhicule chaque fois que vous devez 

prendre la route ;
6.	 Prévoyez plus de temps que nécessaire pour vos déplace-

ments lorsque les conditions sont mauvaises ;
7.	 Évitez d’utiliser le surmultiplicateur (overdrive) et le ré-

gulateur de vitesse automatique (cruise control) sur une 
chaussée glissante ;

8.	 Apportez votre téléphone cellulaire avec vous et assurez-
vous que la pile est complètement chargée ;

9.	 Ajustez votre conduite et portez votre ceinture de sécurité ;
10.	 Reportez tout déplacement non essentiel en cas de mau-

vais temps ;
11.	 N’oubliez pas votre trousse d’urgence qui peut compren-

dre :
•	 Pelle, grattoir et balai à neige 
•	 Sable ou sel 
•	 Bandes de traction 
•	 Lampe de poche et piles de rechange 
•	 Trousse et manuel de premiers soins, ciseaux pour 

couper les ceintures de sécurité 
•	 Fusées éclairantes ou lanterne d’avertissement 
•	 Bouteilles d’eau et aliments non périssables 
•	 Câbles de survoltage 
•	 Allumettes et bougies dans une boîte de métal, un 

sac de plastique ou un pot masson - utiles pour se 
réchauffer, réchauffer une boisson ou s’éclairer 

•	 Couvertures 
•	 Vêtements chauds et bottes de rechange 
•	 Cartes routières 
•	 Pièces de 25 cents (au moins 2) ou une carte d’appel 

- si vous n’avez pas de cellulaire 
•	 Constat à l’amiable - commandez votre exemplaire 

auprès du Groupement des assureurs automobiles au 
514 288-4321 ou au 1 877 288-4321 (sans frais) ou au 
www.infoassurance.ca, section Documents

Il vaut mieux prévenir que guérir.
À venir : Que faire lors d’une panne de courant

Source : 	 www.securitepublique.gouv.qc.ca
		  www.caa.ca 
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Au son des cloches
Par Marielle Gamache

Funérailles :
•	 Rita Beaulieu, décédée le 4 février 2015 au CHSLD 

Nouvelle-Beauce à Saint-Isidore, à l’âge de 89 ans et 4 
mois. Elle était l’épouse de feu Antoine Lévesque et fille de 
feu Caroline Marquis et de feu Jean-Baptiste Beaulieu. Ses 
funérailles ont eu lieu le samedi 14 février 2015. 

•	 Rita Ouellet, décédée le 2 février 2015 à l’hôpital Notre-
Dame-de-Fatima, à l’âge de 93 ans. Elle était l’épouse de 
feu Roland Chamberland et fille de feu Léa Massé et de feu 
Napoléon Ouellet. Ses funérailles ont eu lieu le samedi 14 
février 2015.

Un bouquet
toujours 

florissant
Le Cercle de fermières de 

Rivière-Ouelle

 

Le  revêtement extérieur est un des éléments qui 
subit le plus de modifications sur une maison. C’est 
pourquoi, au fils des ans, différents matériaux de 
recouvrement sont apparus. Chacun présente ses avantages 
et ses inconvénients.  

Pendant longtemps on a dit du bois qu’il demandait 
beaucoup d’entretien. C’était avant la venue du  bois pré-
teint. Pour rester compétitives, les compagnies de bois 
(Maibec et Goodfellow) ont développé le bois pré-teint. Il 
offre des garanties égales ou supérieures aux produits dits 
sans entretien. Côté coût, la différence se justifie largement 
par le fait que le bois peut durer une centaine d’années.  

Le vinyle a connu beaucoup de popularité en raison 
de son faible coût. La plupart des entrepreneurs et  
quincailliers ne le conseillent cependant plus, trouvant qu’il 
se brise trop facilement, qu’il se décolore et qu’il peut vibrer 
au vent, causant ainsi un bruit désagréable. 

Le Canexel (fibre de bois) s’apparente au 
« masonite » utilisé abondamment dans les années 60 à 80. 
Aujourd’hui, le masonite a atteint sa durée de vie limite : le 
fini s’estompe et  le carton apparaît. Il peut alors absorber 
l’eau et gonfler, ce qui le rend moins durable. Les joints 
apparents du Canexel sont aussi un inconvénient pour ceux 
qui souhaitent une finition très soignée. 

Le "Smart System" est un autre nouveau produit fait 
de copeaux de bois collés ensemble. Comme c’est aussi un 
matériau composite, on peut supposer que sa durée de vie ne 
sera pas aussi longue que celle du bois.     

Le fibrociment est un autre nouveau venu. Il 
présente certains avantages tels une longue garantie. 
Toutefois, il a un côté  froid  et rigide qui ne plaît pas à tous. 

Peu importe le revêtement utilisé, assurez-vous qu’il 
y aura toujours des encadrements de bois  autour de vos 
portes et fenêtres. C’est un détail important qui donne de la 
qualité à vos travaux.  

Au Kamouraska, le revêtement traditionnel le plus 
fréquent est le bois. C’est ainsi que les maisons ont été 
construites et c’est avec ce recouvrement qu’elles restent le 
plus authentiques! 

Pour information  Jeanne Maguire TEL: 
492-1660 poste 242 ou courriel: 
jmaguire@.mrckamouraska.com

INFO-
PATRIMOINE 
Les revêtements 

extérieurs 
par Jeanne Maguire 
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La marche sécuritaire en hiver Il n’y a pas de petites économies en 
énergie !Par Hubert Tremblay, kinésiologue et agent en prévention et en 

promotion de la santé au CSSS de Kamouraska

Pour certaines personnes, l’hiver est synonyme de sorties 
extérieures, de sports et de bon temps alors que pour d’autres, 
c’est totalement l’inverse…Bien que souvent plus complexes 
en raison des températures parfois extrêmes (froid, vent, glace, 
etc.), les déplacements actifs peuvent tout de même se faire de 
manière sécuritaire et voici comment :

Être bien habillé :
•	 Opter pour plusieurs couches (en pelure d’oignon);
•	 Associer caleçon près du corps et coupe-vent comme 

dernière couche;
•	 Couvrir la tête (partie du corps propice aux échanges de 

chaleur);
•	 Porter des gants ou mitaines de qualité.

Être visible :
•	 Utiliser un manteau et des accessoires aux couleurs vives 

si possible;
•	 Utiliser des brassards réfléchissants lors d’une marche en 

soirée.

Être bien chaussé :
•	 Privilégier des bottes de qualité (chaudes, imperméables, à 

talon bas et large, à surface antidérapante);
•	 Utiliser des crampons lorsque la surface est glacée (plusieurs 

modèles sont offerts sur le marché, principalement des 
modèles amovibles).

*Les crampons sont disponibles dans plusieurs magasins, 
dont les pharmacies et les magasins de sport (renseignez-vous 
auprès des vendeurs et assurez-vous qu’ils soient correctement 
ajustables à la botte que vous utilisez).

Pour plus de détails concernant les déplacements sécuritaires 
l’hiver, vous pouvez consulter le site suivant :

https://canadasafetycouncil.org/fr/securite-pour-les-aines/
conseils-de-securite-pour-la-marche-en-hiver

Nous vous présentons ce mois-ci quelques astuces pour 
améliorer l’efficacité énergétique de votre logement réduisant ainsi 
votre facture d’électricité et votre impact sur l’environnement.

Attention au 
gaspillage entraîné 
par vos habitudes : 

le plus grand 
potentiel d’économie 
d’énergie réside 
souvent dans le 
changement de vos 
c o m p o r t e m e n t s . 
Vous éviterez ainsi  
le gaspillage, par 
exemple en fermant 
les lumières dans les 
pièces inoccupées, 
en débranchant 
les périphériques 
lorsqu’ils sont 
inutilisés ou en baissant le chauffage lors de votre absence.

Le chauffage occupe la plus grande part de notre 
consommation, mais il est possible de réduire celle-ci en quelques 
gestes : 

•	 Dépoussiérez et entretenez vos appareils et systèmes de 
chauffage régulièrement.

•	 Remplacez les thermostats mécaniques par des thermostats 
électroniques. Leur précision permet d’économiser jusqu’à 
10  % des coûts de chauffage. Choisissez un modèle 
programmable afin de ne pas risquer d’oublier de baisser et 
de remonter la température au moment opportun. 

•	 Vérifiez et améliorez votre isolation.
•	 Détectez et calfeutrez les infiltrations d’air.
Il est aussi possible de diminuer la consommation d’eau 

sans trop changer vos habitudes. Des produits très performants 
sont maintenant disponibles sur le marché, par exemple 
ceux homologués WaterSense®. Ils permettent de réduire la 
consommation d’eau et du même coup l’énergie utilisée par le 
chauffe-eau.Vous trouverez ces produits dans les quincailleries et 
vous pouvez également vous procurer une trousse grâce à Hydro-
Québec.

http://www.hydroquebec.com/residentiel/economiser-l-energie/
chauffage/economiser-eau/

Réduisez la consommation de vos appareils électroménagers 
et électroniques :

•	 Débranchez les chargeurs et les adaptateurs lorsque vos 
appareils électroniques sont chargés. Vous pouvez aussi 
utiliser une prise multiple munie d’un interrupteur pour éviter 
la consommation des appareils en mode veille. 

•	 Utilisez les électroménagers à bon escient, par exemple en 
ne démarrant le lave-vaisselle ou la laveuse que lorsqu’ils 
sont remplis au maximum de leur capacité. 

•	 Utilisez les plus petits appareils lorsque c’est possible, par 
exemple le four grille-pain plutôt que le four de la cuisinière. 
Lors d’un achat, vérifiez la consommation énergétique.

Des questions? Visitez le www.co-eco.org ou appelez la ligne 
info : 418 856-2628
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La promesse faite à Nancy
Par Roger Martin

J’ai toujours eu du mal à dire «  non  » surtout quand la 
demande est gentiment adressée par une dame. Holà!  N’allez 
pas imaginer quoi que ce soit, je m’explique… Quelques jours 
après le lancement du guide sur la généalogie des familles, 
Nancy m’a proposé de prendre en charge une entrevue avec la 
radio de Radio-Canada à Rimouski. Pour lui rendre service, j’ai 
accepté. Cet après-midi-là, le recherchiste qui m’a appelé, m’a 
tout simplement conseillé au terme de notre entretien : «  Soyez 
relax; c’est très convivial, vous verrez ». 

À l’heure convenue, l’entrevue se déroule en direct et c’est très 
sympathique en effet.  Au moment où je m’y attends le moins, 
voilà que mon interlocutrice me lance  :  «  Il doit bien y avoir 
quelques détails truculents dans ces histoires de famille….? » Je 
bafouille, je bredouille, je cafouille  : c’est le « black out  » total 
dans ma tête. En désespoir de cause, je me rabats sur une 
péripétie pas vraiment drôle de la vie de René Ouellet. Devinant 
sans doute mon embarras, l’intervieweuse expérimentée conclut 
avec élégance : « Alors pour ceux qui veulent en savoir plus sur 
les détails de la vie de ces ancêtres, comment peuvent-ils se 
procurer cet ouvrage?» Merci pour la bouée de sauvetage!….

Depuis ce jour-là, j’ai relu l’ouvrage pour une «  nième  » fois 
prenant en note quelques détails qui me semblaient sortir de la 
routine et j’en ai fait quelques capsules que Catherine pourra 
parsemer dans le Rivière Web selon l’espace dont elle disposera.

En marge de ……….
Quand on fait l’histoire du 

peuplement de notre village, 
un des premiers noms qui 
s’impose de façon unanime, 
c’est celui de Damien Bérubé. 
Cet ancêtre de l’immense 
famille des Bérubé en terre 
d’Amérique était né en 1647 
à Roquefort en Normandie; 
son parrain était Jean-Baptiste 
Deschamps de Boishébert, 
le cousin de Jean-Baptiste-
François Deschamps qui 
deviendra plus tard seigneur de 
la Bouteillerie. Maçon de son 
métier, Damien accompagnera 
d’ailleurs ce dernier quand il 
traversa en Nouvelle-France 
en 1671; puis en 1676, il sera 
un des premiers colons à qui le nouveau seigneur concédera une 
terre.

C’est trois ans plus tard que Bérubé fonda un foyer dénichant la 
perle rare dans son voisinage; il s’agissait de Jeanne Savonnet, 
une fille du Roy arrivée en 1670 et veuve de Jean Soucy, qui 
apportait en dot les quatre (4) enfants de son précédent mariage.  
La famille s’agrandit rapidement car le couple eut six (6) autres 
enfants. Damien peut encore prétendre que Jeanne  fut vraiment 
la femme de sa vie, la seule, car en 1688, il décéda pendant 
le mois de mars tout comme deux (2) de ses filles sans doute 
emportés par une épidémie de variole; il avait 41 ans. Jeanne se 
retrouvait avec quatre enfants Soucy et 4 enfants Bérubé à sa 

charge. Lourde tâche pour de frêles épaules sans doute, Jeanne 
décida en 1692 de convoler en troisièmes noces  à l’âge de 45 ans 
avec François Miville dit le Suisse. Un autre grand cœur celui-là 
aussi car il assurait la garde des cinq (5) enfants orphelins de son 
frère Jacques. Pour couronner le tout, Jeanne donna naissance 
à une dernière fille issue de cette union; alors qu’on ne vienne 
pas me raconter que les familles reconstituées ou recomposées 
constituent une nouvelle réalité sociale….

Vous voulez en apprendre davantage? Simple, s’agit de passer 
au bureau municipal : Rivière-Ouelle, terre d’accueil depuis 1672 
y est en vente au coût de 15$.
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Consultez notre expert pour votre région
Stéphane Lussier          418 951-2554 

biofiLtreecoflo.com

Modalités du concours
Ce concours s’adresse aux résidents du Québec seulement. Tous les participants doivent être majeurs. Pour participer au concours et consulter les règlements, visitez BiofiltreEcoflo.com. Le 16 janvier 
2015, un tirage sera effectué parmi les participants qui auront respecté les conditions d’admission du concours. Le gagnant se méritera le remboursement de un (1) Biofiltre Ecoflo®, peu importe le 
nombre d’équipement Premier Tech Aqua détenus par le participant à la même adresse. Le montant remboursé au gagnant est le moins élevé entre le prix de détail suggéré du modèle de Biofiltre Ecoflo® 
(excluant les frais d’installation de l’équipement et les taxes) et le prix effectivement payé par le gagnant. Le prix est d’une valeur approximative de 5 000,00 $. Aucun achat requis. Les chances de gagner 
sont proportionnelles au nombre de coupons de participation admissibles reçus. © Premier Tech Ltée.

Code promotionnel : JM14

Une valeur approximative de 5 000 $

installation 
septique

Plus de 60 000 familles se fient à Ecoflo® depuis bientôt 20 ans !
Solution permanente 50 % plus compacte  
qu’un champ d’épuration
Système reconnu d’une fialibité éprouvée
milieu filtrant 100 % naturel –  
sans énergie pour le traitement

Crédit d’impôt
ÉcoRénov
Économisez jusqu’à 20 %

Chronique ornithologique de froid polaire
par Roger Martin

En lisant cette chronique, vous allez sans doute imaginer que 
le Rivière Web copie le modèle à succès de certains journaux du 
groupe Québécor qui, à défaut de vraies nouvelles, se font une 
spécialité avec les chiens perdus et les chats écrasés. Rassurez-
vous, ce n’est pas le cas…

S’il y a une chronique ce mois-ci, c’est parce qu’une lectrice 
nous a transmis la photo d’un harfang blessé qui a été récupéré 
et confié à la Clinique vétérinaire du Kamouraska de La Pocatière. 
Comme les harfangs volent généralement à basse altitude pour 
détecter leurs proies, il est fréquent que certains entrent en 
collision avec des véhicules sur les routes de campagne; cela a 
d’ailleurs failli m’arriver il y a quelques années en circulant sur la 
route 132. 

Il y a plus. Mon informatrice a semé le doute dans mon esprit : 
ne pourrait-il pas s’agir de la femelle harfang dont nous avons 
publié la photo le mois dernier? Je ne voudrais pas verser dans 
le sensationnalisme mais je n’ai pas revu l’oiseau depuis dans le 
secteur où cette photo avait été prise. 

Transition un peu brutale, cela m’amène à vous parler de l’Union 
québécoise de réhabilitation des oiseaux de proie - l’UQROP - 
un organisme à but non lucratif qui est étroitement associé à la 
Faculté de médecine-vétérinaire de l’université de Montréal  à 
Saint-Hyacinthe. C’est en périphérie, plus précisément à Saint-
Jude, que la clinique vétérinaire «Chouette à voir»  accueille en 
moyenne 350 oiseaux de proie annuellement.  Là, les oiseaux 
blessés vont être confiés à des professionnels et à leurs 
étudiants  en vue d’être remis en liberté dans la nature après 
leur réhabilitation. En plus, la clinique  est jumelée à un centre 
d’interprétation accessible au public.

L’UQROP tente petit à petit de structurer un réseau de soins 
pour les oiseaux blessés, malades ou orphelins en mobilisant 

des partenaires bénévoles sur tout le territoire du Québec.  Avec 
l’entrée en scène de la belle harfang, on a donc proposé à la 
Clinique vétérinaire du Kamouraska  de devenir un point de chute 
régional pour venir en aide aux oiseaux de proie. La clinique 
fait donc appel à son tour  à des bénévoles qui accepteraient 
d’assurer le transport sécuritaire des oiseaux jusqu’à Saint-Jude 
….ce qui serait chouette alors! Il fut un temps où l’état assumait le 
transport via les bureaux de conservation de la faune. Maintenant 
que l’austérité l’empêche même d’embaucher des agents pour 
protéger la faune, pas question de mettre sur pied un service 
d’ambulance pour oiseaux blessés.

Les histoires ne se terminent pas toutes bien… Voilà qu’au 
moment de terminer mon texte, j’apprends que la chouette de 
la photo est décédée avant qu’on effectue son transport. Vous 
pouvez toujours informer la clinique vétérinaire que vous vous 
portez volontaire pour un éventuel transport vers Chouette à voir 
si le cœur vous en dit, mais ce sera pour une prochaine fois….

Notre harfang du mois accueilli à la Clinique vétérinaire du 
Kamouraska. Photo site de C.V.K.
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Quand l’histoire passe au cimetière….
par Roger Martin

Je ne sais pas pourquoi mais au fil de mes excursions en vélo, 
j’ai toujours affectionné les cimetières, lieux de prédilection pour 
leur calme et leur ombre bienfaisante. En même temps, on ap-
prend beaucoup à parcourir les inscriptions sur les monuments 
funéraires ; on y repère rapidement ceux des grandes familles de 
la « place » qui trônent avec élégance parmi d’autres aux allures 
bien modestes.

 Je me rappellerai toujours avec émotion ma visite au cimetière de 
Notre-Dame-des-Sept-Douleurs de l’île Verte vers 1978. Un enclos 
où le friche était en train de reprendre ses droits….. De nombreu-
ses noyades, phénomène explicable par l’omniprésence de l’eau 
dans l’environnement des insulaires, mais surtout d’innombrables 
décès de jeunes enfants victimes de l’isolement, des épidémies 
ainsi que de la difficulté à obtenir des soins ….. Sans doute que la 
consanguinité y a été pour quelque chose également. Je me rap-
pelle encore l’incroyable charge émotive qui occupait toujours ces 
lieux et l’espace d’un instant, j’ai eu l’impression d’être inondé par 
la douleur de ces familles endeuillées. Un peu sinistre mon affaire, 
je tourne la page…..sans quitter les cimetières.

L’un des plus beaux monuments du cimetière de Rivière-Ouelle, 
très bien conservé en dépit de son âge, est celui d’une « certaine » 
famille Letellier. Il est installé dans ce qui constituait à une autre 
époque l’allée centrale du cimetière, bornée d’ormes majestueux 
en face du magasin coopératif La Riveraine. J’ai bien dit…. « à une 
autre époque ». Je transcris ce qu’on peut y lire du côté nord :

A la mémoire de Charles Letellier de St-Just décédé le 4 juin 1898 à 
l’âge de 74 ans et 10 mois et de son épouse Marie Éliza Chapais décédée 
le 25 nov.1878 à l’âge de 57 ans. Priez pour eux. R.I.P.

Il s’agit du frère (1) de l’ex-lieutenant-gouverneur Luc Letellier de 
Saint-Just qui demeure mon politicien fétiche et qui fut inhumé 
sous l’église paroissiale ;  Charles avait exercé le métier de mar-
chand général à Rivière-Ouelle dans le Haut-de-la Rivière. À un 
moment, il vendit son commerce pour se consacrer à l’exploitation 
de ses  (??? ou son  ???) moulins. Il aurait acheté la maison de 
Charles-Hilaire Têtu au cœur du village, un autre marchand asso-
cié à Pierre-Thomas Casgrain, dont l’entreprise avait mal tourné. 
Charles Letellier sera maire de la municipalité pendant 23 ans. À 
l’élection de 1863, il briguera les suffrages dans la circonscription 
de Kamouraska pour le parti libéral ; il subira la défaite aux mains 
de Jean-Charles Chapais….son beau-frère ! Cela avait dû donner 
lieu à une joyeuse rencontre de famille dans le temps des Fêtes. 

C’était semble-t-il l’homme le plus riche et le plus influent de 
Rivière-Ouelle, ce qui ne signifie pas qu’il était le plus apprécié 
surtout après qu’il eût mis à leur place les « cochons de plaine » 
qui avaient squatté au fil des ans une partie de ses terres. C’est 
ce qui se dégage d’un texte de l’abbé Alphonse Casgrain cité par 
l’historien Hudon. (2) Il faut rappeler qu’à une lointaine époque, la 
tourbière actuelle étendait ses ramifications jusqu’à proximité de 
l’église semble-t-il.

Voyons maintenant le côté ouest (côté route 132):
Ls Didier Dion noyé à St-André le 22 août 1904 à l’âge de 61 ans
Je me suis bien demandé pourquoi ce nom apparaissait au 

monument ; puis en consultant Généalogie des familles de Rivière-
Ouelle de l’abbé Michaud sur la famille Letellier, son nom m’est 
apparu : Dion était d’Ottawa et il avait épousé Hermine, la fille de 
Charles et d’Éliza dont il était ainsi devenu le gendre. (1) Vu les 
circonstances dans lesquelles il est décédé, cela peut expliquer 
qu’on ait choisi de l’inhumer dans le lot de la famille à Rivière-
Ouelle.

Passons au côté est :
Il s’agit bien du fils de Charles Letellier et Marie-Emma était 

son épouse.(1) Selon une information obtenue, il était agriculteur 
et commerçant - sans doute dans le Haut-de-la-Rivière ; puis un 
beau jour, il vendit tout, quitta le village et devint fonctionnaire. A 

son décès, il fut inhumé à Rivière-Ouelle. Malgré bien des recher-
ches, je n’ai rien trouvé sur d’autres descendants de Charles Le-
tellier ou de Luc Letellier. Chose surprenante, cette famille bien en 
vue durant plus d’un siècle a complètement disparu de la région 
depuis le début du XXe. 

J’ai maintes fois entendu  raconter que mon grand-père, Jo-
seph Jean-Marie Martin (1887-1959), né à la Rivière-Ouelle, tra-
vaillait durant sa jeunesse à conduire les chevaux pour un certain 
« monsieur Étellier » comme il disait. Un instant, j’ai cru qu’il pou-
vait s’agir de Charles-François. Erreur… Grand-père aurait plutôt 
été employé par Louis Letellier qui était le fils de Georges Letellier, 
frère de Charles et de Luc ; par conséquent, Louis était leur neveu 
et cousin de Charles-François.(2) Il fut d’ailleurs lui aussi maire 
de Rivière-Ouelle de 1905 à 1910. Marié à  Théodora Pelletier, la 
nièce de C.A.P. Pelletier (ex-député et ex-lieutenant-gouverneur), 
le couple n’eut pas d’enfant. Louis exploitait une ferme sur les Cô-
teaux à proximité de la propriété de son oncle Luc, une propriété 
qui ferait maintenant partie de la 
Ferme Gilles Landry selon une 
information que j’ai pu glaner. 
Un autre informateur me fournit 
un détail intéressant sur ce Louis 
Letellier  : « Mgr Têtu a écrit que 
c’était un des cultivateurs les plus 
intelligents et les plus instruits de 
Rivière-Ouelle  ; sa ferme était 
semble-t-il un modèle de réus-
site.  » Merci de cette précieuse 
collaboration.  Reste que je ne re-
trouve aucune trace au cimetière 
de ce personnage qui me semble 
le dernier représentant de l’illustre 
famille Letellier à avoir vécu dans 
notre village.

Alors si vous retrouvez quelque 
indice, faites-moi signe… par cu-
riosité historique.

1Michaud, Adolphe, Généalogie 
des familles de Rivière-Ouelle, p. 
388 et 389

2Hudon, Paul-Henri, Rivière-
Ouelle 1672-1972, p.317
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Le Petit Hautotais nouveau est arrivé
Par Roger Martin

Le Petit Hautotais en début d’année, c’est une tradition comme 
le vin nouveau à la fin de l’automne et il m’est parvenu grâce à 
l’aimable collaboration de madame Nelly que je remercie. Je précise 
qu’il s’agit du journal publié sur une base annuelle par la commune 
d’Hautot-Saint-Sulpice en Normandie - 650 habitants environ -  
qui est jumelée à notre village. Ce 20e numéro a été publié grâce 
aux efforts de nombreux bénévoles ; là-bas comme ici, c’est en 
conjuguant les efforts des citoyens que les dirigeants communaux 
évitent d’augmenter le fardeau des taxes imposées aux Hautotais. 
Cette édition compte 30 et quelques pages de lecture agréable et 
abondamment illustrées.

Qu’est-ce qu’on y retrouve? Je vous en donne un aperçu. On y liste 
les activités réalisées par la commune (la municipalité); on présente 
le conseil municipal - des élections ont été tenues en mars 2014 et 
le conseil composé de 15 membres a été en partie renouvelé -,  le 
suivi financier du budget et les principales réalisations de l’année qui 
vient de se terminer. En 2014 par exemple, ce qui semble faire la fierté 
des Hautotais, c’est la construction d’un bâtiment communal  qui sert 
d’atelier pour l’ouvrier de la commune avec une salle des associations 
attenante pouvant accueillir une quarantaine de personnes. Signe de 
la vitalité du village, Hautot connaît un accroissement naturel positif 
puisqu’on y a enregistré 14 naissances et 6 décès en 2014. Six (6) 
pages sont ensuite réservées à présenter la vie de l’école du Nouveau 
Monde. Par la suite, chaque organisme dispose d’un espace réservé 
pour présenter  une brève rétrospective de ses activités que ce soit 
le Hautot tennis club, le Ph Hautot club, les Anciens combattants, 
le Comité des fêtes et bien d’autres sans oublier les Cousins du 
Nouveau Monde, une association qui  s’efforce d’entretenir des liens 
avec le Québec, notamment avec Rivière-Ouelle, et qui accueille de 
nombreux Lévesque québécois à la recherche de la terre natale de leur 
ancêtre Robert. L’organisme tiendra son assemblée générale annuelle 
le 20 mars et il est possible que certaines personnes de Rivière-Ouelle 
soient appelées à y participer en direct via la technologie « skype ».

Vu d’ici, Le Petit Hautotais fournit un portrait des organismes 
- et des activités - qui assurent la vitalité de la commune. Étant 
personnellement impliqué dans Le Rivière Web, je ne suis toutefois 
pas à même d’évaluer objectivement  si notre journal communautaire 
témoigne de la vitalité de notre village; je me permets tout juste de le 
souhaiter.

1 800 463-0654 
418 856-2324

fortin1941@imprimeriefortin.com

906, 4e Avenue 
La Pocatière 
G0R 1Z0

De la 3e génération de Fortin
s’est formée une équipe
expérimentée, soucieuse de
bien servir sa clientèle.

Qualité et 
professionnalisme 

depuis 73 ans

Préimpression  -  Impression commerciale  -  Impression numérique

OUVERT 7 JOURS SUR 7
8H À 21 H

MERCI DE VOTRE  
ENCOURAGEMENT !

132, Route 132 - Rivière-Ouelle - 418 371-3700
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Des nouvelles d’en-haut de la 
rivière……

Par Roger Martin

La Société de gestion de la rivière Ouelle assure la gestion de 
la pêche au saumon sur cette rivière; elle nous informe qu’elle 
a réalisé d’importants travaux de réfection des infrastructures 
qui vont faciliter l’accès aux pêcheurs et aux promeneurs à 
trois des meilleures fosses  : Cran rouge, Cavée et Mignault. 
On y a construit de nouveaux escaliers  et trottoirs en bois, une 
passerelle pour traverser la rivière ainsi qu’un belvédère. Au 
printemps, on pourra accéder à ces installations en empruntant 
le sentier des Cabourons à partir du rang Galarneau à Saint-
Pacôme (encore bien connu sous le toponyme évocateur de 
Brise-culottes). Quant à la barrière pour accéder aux fosses en 
voiture, elle ouvrira à compter du 15 juin.

Ces travaux réalisés en partie au printemps et surtout à 
l’automne dernier représentent des investissements de 30 730$ 
de la part des différents partenaires financiers. Une seconde 
phase de travaux évalués à 15  000$ sera 
entreprise au printemps pour permettre l’accès 
à la fosse Hydro. La population est invitée à 
profiter de ces installations touristiques; 
l’accès est gratuit sauf pour les activités de 
pêche où un droit d’accès est obligatoire.

Propriétaire : Marco Garon
CELL. 418.868.5121
74A, route 132 ouest, St-Denis (QC)   G0L 2R0
transportenvrac@sympatico.ca FA

X 418.498.2134

BU
R. 418.498.2405

Installation de champs d’épuration

Produits également offerts
     Sable   Gravier        Concassé  Empierrement

Transport en vrac St-Denis possède une solide expérience 
en travaux de tous genres

w w w . t r a n s p o r t e n v r a c s t - d e n i s . c o m

La fine bouche
C’est plus qu’un traiteur... 

C’est des repas individuels

Un menu du midi 

C’est aussi : 
Buffets pour toutes les occasions; mariage, baptême, fête de famille, etc. 
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Visite à Hautot-Saint-Sulpice

Une invitation sur le thème de la 
persévérance scolaire

Par Gleason Labbé

Ma conjointe (Lyse McKinnon) et moi avons réalisé un voyage en 
Bretagne, en Normandie ainsi qu’au Pays de la Loire du 3 au 25 
septembre 2014. Nous avions loué des maisons dans ces régions 
pour une semaine chacune : à Saint-Malo (Bretagne), à Douvres-
la-Délivrande (Normandie) et àTuffé (Loire). Dans le cadre de ce 
voyage, nous avions prévu  de réaliser des visites de type ‘’géné-
alogie’’. 

Mon ancêtre, Pierre Labbé, est originaire de La Ferté-Bernard en 
Loire. Il est arrivé à Saint-François ( Ile d’Orléans) vers 1666, après 
avoir fait un séjour comme militaire dans les Antilles françaises. Ma 
mère, Berthe-Alice Lévesque, a comme ancêtre Robert Lévesque 
d’Hautot-Saint-Sulpice (HSS) en Normandie. Ce dernier est arrivé 
à Rivière-Ouelle vers 1671. La mère de ma conjointe était une Ga-
gnon, dont l’ancêtre était Pierre Gagnon (fils de Pierre) de Tourou-
vre en Normandie. Il est arrivé à Château- Richer (sur la côte de 
Beaupré) vers 1640.

Nous avons profité de notre séjour en France pour visiter ces 
différents endroits. 

Notre procédé, pour la visite, était toujours le même : visite à la 
mairie pour avoir de l’information et par la suite, visite des lieux et 
rencontres de personnes.

À Hautot-Saint-Sulpice, nous avons été reçus par monsieur Re-
vert (adjoint du maire) à la Mairie. Nous avons été chanceux car, 
normalement, il n’y a personne à la Mairie ce jour-là (c’est fermé 
le lundi). Ma conjointe a frappé à la fenêtre et monsieur Revert est 
venu nous ouvrir la porte. Il s’ensuivit une série de visites et de 
rencontres. Nous avons pu visiter la Mairie, l’église, l’école du Nou-
veau Monde, Place Robert-Lévesque, voir la plaque commémora-
tive à René Lévesque (ancien premier ministre du Québec), etc. 

Dans les rencontres, nous avons pu rencontrer madame Nelly 
Mare-Godet (directrice de l’école), monsieur Roger Eudier (l’ancien 
maire qui a réalisé le jumelage Hautot-Saint-Sulpice- Rivière-
Ouelle) et son épouse, des enfants de l’école, etc. 

Ce fut une visite des plus agréables. Nous avons trouvé l’endroit 
charmant avec des personnes des plus accueillantes et des plus 

sympathiques. Notre seul regret, c’est d’avoir quitté trop tôt car 
nous voulions aller visiter Dieppe dans l’après-midi. Notre port 
d’attache était Douvres-la-Délivrande (près de Courseulles-sur-
mer) en Normandie. Il faut dire qu’à partir de cet endroit, c’est tout 
un périple de se rendre à Hautot-Saint-Sulpice. C’est un beau vil-
lage situé en pleine campagne. Merci à Tom Tom  (notre GPS) de 
nous y avoir amenés, mais non sans complications.

Nous espérons demeurer en contact avec des personnes 
d’Hautot-Saint-Sulpice et suivre les activités organisées par 
Rivière-Ouelle en regard du volet ‘’généalogie’’.

Légende : Roger Eudier et son épouse en compagnie de Glea-
son Labbé et de sa conjointe Lyse McKinnon.

Photo G.L.

Par Roger Martin

Dans le cadre du projet IDEO 16-17, une mesure 
d’accompagnement pour aider les jeunes de 16-17 ans en dif-
ficulté de persévérance scolaire,  Projektion 16-35 organise avec 
plusieurs partenaires la 4e édition de « Moi et mon enfant face à la 
persévérance scolaire ».

Tous les parents de la région y sont invités le samedi 11 avril 
de 9h à 15h30 à l’école secondaire Chanoine-Beaudet de Saint-
Pascal. La participation est sans frais ainsi que le repas du midi 
et le service de garde. J’ai même appris qu’environ 75 personnes 
avaient participé à l’édition de 2014, ce qui en fait une activité 
très prisée.

Des invités prestigieux ainsi que des experts - Étienne Boulay, 
Nancy Doyon, Hélène Allard, Charles St-Maurice - aborderont 
des sujets d’actualité concernant la persévérance scolaire : « Le 
parcours d’un gagnant », « La cohésion parentale », « Les hauts 
et les bas dans la vie de mon enfant », « Ces enfants qui ont de 
l’énergie à revendre ».

L’inscription est obligatoire avant le 9 avril auprès de Sonia 
Gagnon 418 492- 9127 poste 105 ou par courriel ideo@projek-
tion16-35.ca

4e
 édition  

EN AVANT‐MIDI 

9 h à 9 h 30 : Accueil et mot de bienvenue 

Conférence Le Parcours d’un gagnant 
Étienne Boulay 

 

EN APRÈS‐MIDI 

Choix d’ateliers :  

  La  carotte  au  bout  du  bâton  (Difficulté à se mettre à la 
tâche… Peu motivé lors des devoirs, leçons ou loisirs? Voici des 
trucs  pour  développer  la  motivation  et  la  persévérance) 
 

  La cohésion parentale : père et mère deux rôles  
différents mais complémentaires 
 

  Le  syndrome  Duracell  (Ces  ados  qui  ont  de  l’énergie  à  
revendre!  Des  trucs  pour  intervenir  auprès  d’ados  actifs,  
difficiles ou opposants) 

 

Représentant de la Commission scolaire de Kamouraska—
Rivière‐du‐Loup pour le mot de la fin 

ACTIVITÉ D’ACTIONS CONCRÈTES ET VAL
ORISANTES DANS NOTRE RÔLE DE PARENT 

Moi et mon enfant face à la 

persévérance scolaire  

 

À l’École secondaire 
Chanoine‐Beaudet 

(Entrée de  
l’auditorium) 

 
525, avenue de l’Église 

Saint‐Pascal 

Samedi 11 avril 2015 

De 9 h à 15 h 30 
 

Repas du midi et service de garde 
offerts gratuitement 

Activité gratuite s’adressant à tous les parents  

INSCRIPTION OBLIGATOIRE D’ICI LE JEUDI 9 AVRIL 2015 À : 
  Sonia Gagnon, coordonnatrice d’IDÉO 16‐17 

  Projektion 16‐35 | Carrefour jeunesse‐emploi du Kamouraska 
  418 492‐9127, poste 105 | ideo@projektion16‐35.ca   

OU 

Une initiative de :  Cette initiative est rendue possible grâce à la  
participation financière de Réunir‐Réussir. 

En collaboration avec : 

Contenu de l ’activité 

OU 
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POUR LA PETITE HISTOIRE…… L’ANCÊTRE DU CRÉDIT

Notes biographiques

Par Véronique Drouin pour le Musée régional de Kamouraska

Autrefois, dans la région du Kamouraska, la population vivait 
des fruits de l’agriculture. Vous pensez sans doute  : encore 
aujourd’hui! Certes, mais il y a quelques différences. 

Au tournant du XXe siècle, les méthodes et outils agraires 
n’étaient évidemment pas aussi développés qu’ils le sont de 
nos jours. Les éleveurs et cultivateurs pratiquaient l’agriculture 
de subsistance  : la production se limitait à l’alimentation de la 
famille et à quelques surplus mis en réserve pour l’année à venir. 
Les agriculteurs ne généraient pas beaucoup de profit, n’avaient 
donc pas beaucoup d’argent en poche. Comment se procurer 
des denrées si, n’étant pas solvables, ils ne pouvaient emprunter 
de l’argent à la banque?

Le magasin général a joué un rôle capital dans l’économie ru-
rale. Le livre de comptes en est la preuve. Le commerçant ne 
demande pas d’intérêts sur les produits qu’il vend. Il additionne. 
Il patiente. Pendant les récoltes, l’agriculteur monnaye une part 
de sa production et rembourse son solde au commerçant. L’un 
s’assure des ventes toute l’année durant, l’autre assure la survie 
de sa famille. Ingénieux système. 

Le Musée régional de Kamouraska possède dans sa collection 
le livre de comptes du magasin général de Charles-Alfred Des-
jardins, célèbre entrepreneur de Saint-André : 784 pages manus-
crites détaillant les transactions de 1887 à 1893.

Ainsi peut-on y lire que, le 28 mars 1889, Elzéar Soucy ajoutait 
à son solde de 32,82$ une livre de biscuits, deux paires de bre-
telles, un porte-manteau, un peigne et du tabac, réajustant le 
montant total à 35,11$, qu’il payera finalement le 25 novembre. 
Florien Dumais, au printemps 1892, fournit 2½ livres de beurre, 
15 douzaines d’œufs et deux jours d’ouvrage pour rembourser 
notamment un sac de sel, de l’avoine, de la cassonade et des 
avelines. Autres temps, autres mœurs. Et autres prix!

Voici le prix de quelques items en vigueur au Kamouraska à la 
fin du XIXe siècle :

Un crayon – 0,01$
Un livre de catéchisme – 0,10$ 
Un mètre de dentelle – 0,03$
Une paire de raquettes – 1,40$
Une boîte de soda à pâte – 0,06$
Une bouteille d’huile d’olive – 0,10$
Une chaudière de graisse – 0,40$
***
Le Musée fait partie du Collectif muséal et patrimonial du Ka-

mouraska, qui comprend également les Archives de la Côte-du-
Sud, le Centre d’art de Kamouraska, la Maison Chapais et le Mu-
sée François-Pilote. 

NDRM. Dans le numéro précédent, celui de février 2015, j’ai 
voulu vous présenter une des célébrités riveloises du XIXe 
siècle, Charles-Antoine-Ernest Gagnon, notaire. La chance a 
voulu que je mette la main sur un contrat qu’il avait rédigé en 
1876, une surprise pour moi que j’ai voulu partager avec nos 
lecteurs. Comme l’espace m’a manqué, voici quelques notes 
biographiques sur ce personnage.

Par Roger Martin

Charles-Antoine-Ernest Gagnon est né à Rivière-Ouelle en 
1846; son père était marchand alors que sa mère était la sœur de 
Charles-Alphonse-Pantaléon Pelletier, un autre politicien rivelois 
qui sera promu lieutenant-gouverneur de la province en fin de 
carrière. Après ses études, Gagnon devient notaire et s’installe 
à Rivière-Ouelle dans la résidence située au 106 chemin de 
l’Éventail et il s’implique comme secrétaire-trésorier de la mu-
nicipalité et de la commission scolaire  ou comme trésorier de 
la Fabrique. Élu, il sera député de Kamouraska de 1878 à 1890; 
dans l’opposition, il s’avère un adversaire farouche et un critique 
féroce. Avec l’arrivée au pouvoir de Mercier, un libéral comme 
lui, il est nommé secrétaire et registraire de la province en 1887, 
ce qui lui permet d’accéder au cabinet des ministres. Il est craint 
et redouté par ses adversaires « qui le disent indécrottable » et 
le qualifient « d’ours mal léché ». En 1890, il démissionne pour 
occuper la fonction de shérif du district de Québec, poste qu’il 
occupera jusqu’à son décès en 1901 à l’âge de 55 ans et il sera 
inhumé au cimetière de Rivière-Ouelle.

On aura compris que Gagnon était une personnalité marquante 

qui ne faisait pas dans la dentelle. L’historien Hudon ajoute pour 
sa part qu’il a inauguré le chemin de fer du Lac Saint-Jean avec 
le premier ministre. À une autre occasion, le curé Labelle, sous-
ministre de la Colonisation célébrera la messe à Rivière-Ouelle 
en présence de Mercier et de Gagnon. Il aura obtenu pour ses 
concitoyens un beau pont neuf en 1891 - le pont Gagnon - qui 
relia les deux rives de la rivière Ouelle jusqu’en 1960.



Mars 2015
Dimanche Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi Samedi

1 
Course de 
chiens : Étape 2

2 3 
Conseil municipal

4 5 6 
Consultation pub-
lique : paysage cul-
turel et patrimonial

7 
Bingo

8 
Heure avancée
Journée internatio-
nale des femmes

9 10 
Tombée - R. Web

11 12 13 14 
Bingo

15 16 17 
Saint-Patrick
Fermières : réunion 
mensuelle

18 19 20 
Printemps à 17h45

21 
Bingo

22 23 24 
Distribution -  
R. Web

25 26 27 28 
Bingo 
Exercice de  
sécurité civile

29 
Dimanche des 
Rameaux

30 31 Rappel        25 février : Bingo
                    26 février : Séance d’information : local de la caisse populaire
                    27 février : Chœur en hiver : Église N.-D.-de-Liesse
                    28 février : Course de chiens : Étape 1

AGENDA Collecte des métaux
André Desjardins

418 856-3723

Photo Catherine Beaulieu


